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L* NORODOL est un remède merveilleux 
pour soulager immédiatement et guérir 
radicalement en trie peu de tempe toutes 
lus maladies de l'estomac et de l'intestin. 
En effet, le NOKODOL riqularise .et aug­
mente les sécrétions de l estomac et des 
intestins, dissipe la congestion et l'inflam­
mation, et ainsi supprime la constipation, 
ta lourdeur et le ballonnement du ventre ; 
m plus, ee médicament favorise l'absorp­
tion des aliments, active la digestion, et, 
de cette façon, fait disparaître les dou­
leurs, les aigreurs, les renvois, provoqués 
par les mauvaises digestions. 

A pris quelque temps, Vestomac fonction -
vint bien, l'appitit reviendra, les aliments 

• seront supportés et bien digcrls, le mau­
vais goût dans la bouche, la mauvaise 
haleine, les renvois, les nausées et les 
vomissements 'disparaîtront, la sécrétion 
<f» foie se fera normalement, donc plus de 
•ot'lc, la constipation vaincue et tout l'orga-
mrsme acquerra de la forée, de Vénergie' et 
\une vieAoute nouvelle. 

La^mlU : 0 fr. 60, toutes pharmacies. 

ABIS — I i - - u h . : Musique mtti. 
t h. a •. (MMWt. - 16 h. 30 : Potelés 

-S, NVufctiiiU-.in. R'.n.-ani. Clément Ma-
Ile. TV i.aiiti.T ; Mélodie» de Berllo/ 

rnutiert, Schumann, i.ailrie! Faurv. César Franck 
_>uri Ca>a<*essu». fcaclavy, Maunco feoukay P a u * 
Dehaet, Lacombe. Messacrr ; -Orchestre A une 
r - e de mon Jardin. L* sonomeU de F»u»r. i .a 
Tels» des ro-es. L invitation a la Tais*. — ÏO a. 
|i>K>rmations, caswart et bal. 

1 " I R EIFFEL. 
Jletén, eenci 

f l 'etto (HaeiHlol) : 
'» M. ; J, | l l e II. 
.•' I • I : i. Dan* la 
tonne de mardi. 
Le li.au lieve 

•'..-»• tournai parle. — 
.\Amoiina • î . ai Lar. 

Musique de ballet Schu-
. . . » ruban . ii) Le tennis des 

M'tiLunif : ... M Morceau en 
i. Au paya breton ; 6. a) 

Stances 'TV%ln' ; 7. T..* plus 
r « » i alr-> do «'.union, pur l'on'bestre. — si h. Ui-
l nsseratM p iMll.llle. 

PARIS r . T T. — 1 n li -. I. Mireille, « n o r . 
tare ; S. ( i u l H ^Jns parvics ; .!. Ml^nall ;. 4, lier-

ï 

CONCOURS 
1 0 0 . 0 0 0 FPANCS DE PRIX 

• • Ic i • tétas d'anusaax. 1" nommez-les; 3" en prenant la première lettre de 
«kicun d'eux voma trouverei Je nom d'an homme célèbre, saquai 11 manquera 

deux lois la même lettre 
Découpez ee BON et adressez-le aujourd'hui même avec votre réponse s a 

CONCOURS "Service 0 " , 51, rue du Hocher, PARIS 
Joindre, pour la réponse, une enveloppe timbrée portant votre a d r " • 

nuire aubade ; 3. Siffurd, sélection . 6. panse hon-
#roi>e. - 1. Il J : 1 la sorhonne, diffusion de la 
cérémonie annuelle de la distribution de récom­
penses du patronage Industriel des enfants de 
: et.eniste.i-ie. sous la présidence de M. Léon Per-
rier. ministre des colonies ; concert. — l& heures : 
irtscours pononce par M. Georrcs Ley^rues. niuilf-
tre de la Marine, à l'Inauguration rhi Monument 
aux marins moru. en mer. Partie artistique ; tn-
lormatlons. — 20 h. 30 : Compte rendu de la con­
férence de M Kt Vllley. directeur du g-roufe des 
industries méiallurviajucs et mécaniques de la 
région parisienne sur la Théorie des haut» sa­
laires. — 80 h. i-. : causerie. — concert : 1. 
L'eau qui court ; ». L'invitation au vovajre ; 3. 
Madame Chrvsthènie : Ciboulette ; 4. Mélodies ; 
o. Louise ; Thaïs ; a. La vie est un rêve. • Le ros-
slcnol s'est t u ; 7. Carmen; F a u s t ; I. La Tri­
nité ; Air de Phébus et Pan ; 9. La rie de Bo. 
héiiie ; Chanson triste • l a Vieille» chansons ; 
Il Werther ; Marguerite au rouet ; 13. Venise : 
14. Sa v i ix ; Coassons grégoriennes ; Petit bon-
homme. 

TOULOlSE. - 13 h. • Orcuc. — u h. 1:, .- 1. 
Yankee marsk ; -2. Gavotte tendre ; ?.. Délices ; 4. 
Pierrot joyeux ; S. La lettre de Manon : «. La 
Veuve Joyeuse ; 7. Mandollnata ; 8. Les Deux 
r i scons ; 9. D'une prison ; lu. Bonjour Sinon ; 
11. océan d'amour. — w 11. an . Causerie sur 
rarrassoalic. — •» h. 40 : La Marche des Radieux 
! Marche trrecquo ; -i. Patrouille Indiscrète ; 3. 
Les doux yetrx. valse ; t. sérénade ; 5 Les, Dra-
fons de Vlliars ; «. idylle rat ionnel le ; 7 . > é u x 

HRI'XF.LLES. — t7 h. : Danses. — -y) h. : 1. 
Ouverture de Kol'in des bois ; -J. Fantaisie sur 
Th.u- : â. Chant ; t. Prélude et scherzo : 5 DL 
verusseraent ; 6 Poème sylvestre ; 7. Jeux d'en­
tants ; $>. Fantaisie orientale . 0. chanson hin­
doue ; 10. a) Votre âme est un paysage ; b) Il 
pleure dans mon cceur ; t l . Elégie, violoncelle ; 
1S. Chant ; 13. Suite Alsénonne. — aj) h. 1 Infor­
mation*. 

HILVURSUM. — 11 h 40. 13 b. 10 et 14 h. 10 : 
Concerts. — M h. 30 - Egmont Kyrie en ré ml . 
neur ; Concerto brandebourseoU N» 4 en sol ma­
jeur vBach( ; Aria, solo et orchestre (Bach) ; 
1 hrpur Bach) : in modo populari ; Devant le 
cloltr.- : Petite suite. 

LONDRES ET DAVENTRT. — 13 h. 30 : Airs de 
Michael Ileail ; quatuor ; Dan-.' des Elfes ; 
Noise ; Prélude No « (Chopin! , Carnaval de Ve­
nise ; chant : soprano, i/uis baryton. — tt; li iv. 
Adagio Ka<h) . Allemande : Intermezzo ; sona­
tine pour piano ; Adagio et allegro de la sonate 
en rt majeur !Bach). — 16 h. 35 : Chant : qua­
tuor ; Mariage des AbclUes (Mcndelssohn) ; siie-

naudoah et C-orac. lads and lassies . Rlgandon. — 
S» h. : Cloches. — M h 14 : Récital Mozart : La 
Flûte enchantée ; Le Roi berger ; L'Amero ; 
Concerto ; Deux airs du Mariage de Figaro ; 
Symphonie t Jupiter • ; Ouverture du Sérail. 

REMPLACEZ 
l'extrait de quinquina par la Qulntonine.- Un 
flacon, \cTsi dans un litre de vin de table, 
donne un excellent vin fortifiant. Le flat-on do 
Quintoninû, 4 tr. 50, toutes pharmacie 

lo—3601 

uuuetin économique 
PARIS, (Halles Centrales). 10 — Cours moyen?— 

Viande*. — BITPU1« derriém tre qualité OM : de­
vant -Je qualité 3.40 ; navette « •*> ; jnout<ins carrés 
pares 26 fr. ; épaule ire qualité 12 ; Se qualité 10; 
veaux pans et cuisseaux 14 Ir. 

Beurre. — Centrifuge Normandie 17 : Uretagne 
18.80 ; Charente et Poitou 17.40 ; Tourain: 17.10 ; 
marchands normands is M ; Bretagne le ; divers 
14.3a 

• urs. — Picardie «70 fr le mille ; NVrmandlo 
extra 680 : Brie et Beauee WO : Bretagne choix 
480 ; Touratne choix «30 1 Poitou 6i0 : Auvergne 
310 ; Midi 330 fr. 

volailles. — Lapins du Gatinals 10.» ; autres 
catégories 9.75 : lapins vivants Sa 0; pigeons 9.50; 
petits 5.30 ; poulets de Bresse 57 fr. ; poulets du 
Gatinals 24.50. 

Fromage*. — Bne* laitiers moye» moule 90 & 
140 fr. ; petit moule ao t 110 Ir. la dlxaine ; ca­
memberts normand* 160 à 230 fr : choix 233 à Sio 
fr. . livarots en hotte 440 à «79 fr. ; marques su­
périeures 620 à 700 fr. ; livarots «n rouleaux Ï50 
A 330 fr. ; Mont d'Or 113 » 123 fr. ; Pont l'Evêque 
130 & n o fr. ; chèvre depuis M fr. Jusque 300 fr. 
le e n t suivant format fromages de i.ays : 
Gournay « i m tr. ; Neufchatél-en-Brav 35 a 80 
fr, le cent : gruyère façon Emmenthal de 1900 à 
1.150 fr. ; comte et dtvers Kioo a 1250 fr. : Port-
Salut 2.'>o à 7uo fr. ; de marque 750 A inoo fr. ; 
Hollande 800 a 9&0 fr. ; (ïorgonzola 1400 fr. ; fro­
mage bleu 650 à 900 fr. les 100 kilos. 

poissons. — Barbues 10 fr. ; carrelets 350 ; co­
lins décapités 5.50 ; dorades 4.50 ; harengs S A ; 

c e p i c 
BELGE CHOCOLAT 

LACROIX Genre 
BELGE 

Caaemun sitUm* mum « e n a t a u r * 

homards vivants 15 ; langouste» 23 ; maquereaux 
6 fr. ; merlans 5.00 ; raies 4.5 o-, soles 24 : tur­
bots i ; goujons 1$ ; saumons î-Jfr. 

LE HAVRE. 11. - Oafé*. — Juin 304..XI, Juillet 
394.30 ; août 393 ; septembre 383.75 , octobre 381.23: 
novembre 379.95 ; décembre 374 ; Janvier 371 ; 
février 36 S; mars 387.25 : arrril 364 50 , mai 362.50. 
Tendance a peine soutenue, ventes 250 sacs. 

? O F F R E S E R I E U S E ET S I N C E R E 
PROFITEZ EN. SI V O U S S O U T F R E Z D E 

[NEURASTHENI 
Névrose . Epuisement n e r v e u x . Débil i té . Dépress ion , Impui s sance . Varlrocèle . Perte* I 
s é m i n a l e s . Neurasthénie s exue l l e . A l l ec l l ens d e s re ins . Vess ie e u Prostate . R h u m e . I 
i i sme. Oouite, S c U i i q u c ; >. «ou» êtes u.bie et sans loue, si votre organisme est épuise, «enunoer j 
mon livre. I E L E C T R I C I V Ê guér i s seur naturel . Vous y tr cuverez les causa* de vos saultrances 
et l e»o-"" d'obtenir une gurnson crrliine et otrsnlie ) a. elufli» ces questions pendant 30 ans et 
l'ollre graiultemcni le truii de mon labeur a cru» qui soullrent. Donner moi seulement voir* «dresée | 
sur une cane posisle et immédiatement 1e vous lerai parvenir mon livre avec illustrations et dessins 

INSTITUT MODERNE, M. A v e n u e Alexandre Bertrand. 
_ B R U X E L L E S - F O R E S T 

[-^PccteurMiiGH AR P, 
AlIrunchiKsemcnl pour létranfler : Lettre», Cartes, 8.90. 

HERNIE 
Qr&ce aux célèbres Appareils sans Ressort & 

C O M P R E S S I O N S O U P L E 

M A I a « r n le grand spécialiste de 
a faLAScH PUIS. 44, Boïh. ttUSTOPOL 

la hernie, infirmité dangereuse et souvent moi<-
telle n'est plus désormais qu"nn vain mot. 

Sanctionnés officiellement par le Corps Médi­
cal, le 5 Juillet 1922, ces nouveaux appareils 
appliqués a des milliers de désespérés réalisent 
chaque jour des prodiges et procurent a tous 
ceux qui les ont adoptes la SECURITE, la 
SANTE, et selon l'avis des malades aux-
mêmes, la C U E R I S O N D É F I N I T I V E . " 
Devant de tels résultats, garantis toujours par 
écrit, les personnes atteintes de hernies doivent 
•'adresser sans retard à M. GLASER qui leur 
fera gratuitement l'essai de ses appareils à : 

LILI m {£ Juin, a n Cabinet Régions' 16, rue 
de la Clef (l* étage), près la Bourse. 

SHj.ti 13 Juin, a «on Cabinet Régional,ercredJ 
Hirson. 13 Juin. ue 8 h. ù. 2 h., tl. du Commerce. 
««I "le-ChAteaa, 1* Juin Hôtel «érnphtn. 
Solesmes, 15 Juin, Hôtel de la Hure. 
Le Quesnov, 16 Juin Hôtel du Grand Paris. 
Avesnes, 17 Juin, Hôte' de la Gare. 
Maiihrnoe, 18 Juin Hôtel de la Poste 
Fourmies, 10 Juin, de 8 h. a 3 li. Hôtel Jean (ta­

bac, face Gare). 
Valenelrnnes, 80 Juin, Hôtel de Flandre. 
LII.LK, 21 Juin, à son Cabfnet Régioriel. 16, rue 

do la CM (1» étage), près la Bourse. 
l'n ""UahurnteuT ie M ilaser recmra & Saint-Omer, 12 Juin. Hôtel de France. 
Ré -ne. P Juin. Hôtel ie la Gare 
Oeuvre* U luln Hôtel MUle. n»e de la Gare. 
Bmilogne-r-jr Mer. 15 Juin. Hôtel du Bras d'Or, 

5, rue du Bras d'Or. 
Marquise. 16 Juin. Hôtel du Grand Cerf. 
Peronne. amocH 1e Juin. Hôtel Saint-Claude. 
St-V'nléry-auT-Somme undi 20 Juin, Hôtel de la 

Colonne de Bronze. 
\ O l VELLE CEIVriRE PERFELTIUN.NEE 

pour déplacement de tous organes 
TRAITE de ta HERME, franco sui demanrnt 

à VI. GLASER. ii. Bd ébaatopol PARIS 

MARCHES O E LA REGION 
Beurre. — Caudry 1S le kilo ; Gravelines So a 

22 ; Berlalmont 1«.75 A 1s ; Bruay-en-Artois 1« • 
Alre-sur-teXys 1550 A 17 : Ardre» 14 à 16 ; Doti^ 
lens 12 à 14 . Valenciennes 19 A 20 ; Uénln-Llc-
tard 19J0 à ao. 

otuts. — Caudrv o«5 pièce ; cravel lnes 14J0 à 
15 les 26 ; Beiiaimont 0.60 et o.tji pièce 1 Bruav 
eu-Artois 14 les 36 ; Atre-sur.la-Lvs 14 A 15 Ar 
dirs 13.75. k I« 1 r»oullens 13 a 14 ; T*Ienclénncs 

• O.co et 0.S6 ; Hénin-Uétard 14 a M les 26 V 1 C"U C T 

pomma» de terr*. — Caudry 0.90 A 1 le kilo ; 
Gravelines 1 à 1.40 ; Berlalmont 1.10 ; Bruay-en-
Artois 1 ; Aire-sur.la.Lys 00 A «6 les 100 kilos ; 
Doullens 0.80 le kilo ; Valenciennes 1 A 190. I 

volailles. — Poulets : Caudry 18 A .10 pièce : 
Gravelines 30 à 50 U couple r- Bruay-en-Artois 16 
A 30 pièce ; Aire-sur-la-Lys 30 A 40 la couple ; 
Ardres 25 a 40 ; Uoullens 1 6a 40 ; Valenciennes 
» a 30 place. 

C a m i o n n a g e • D é m é n a g e m e n t s 

' £ . DERONCQ ô Cie 
Gare St-Sauveur Tél. 803-37.43 

LILLE (Halles Centrales). — Cours moyen des 
ventes en gros a la date du 11 Juin 1927. 

Volailles et gibiers, beurre et oeufs, fromages, 
fruits et primeurs, légumes, même cours que le 
mercredi S juin, a l'exception des fraises du pays 
qui ont été vendues a raison de 7 a 7.50 le kilo, 
petits pois du pays 3 M le k l l o . ^ 

Poisson. — Raies 1.30 A t loridlo ; rougets 8 ; 
n-crlns 1 à 3 ; maquereaux i/}5 a 4.50 ; chiens de 
mer 3 ; cabillauds 5 ; éUruoucs 4 ; merluches 2 A 
4 ; vives «.50 ; Saint-Pierre 3 ; dorades 3 a 4 ; 
anguilles 14 ; colins 3 A 4.75 ; plies M l ; liman­
des 3.50. 

AVESNES, 10. — Beurre en gros 16.50 le kilo ; 
au détail 17 a 17.50 ; œufs 0.00 pièce ; fromage 
maroilles 7.50 à 8 pièce. 

Pommes de terre nouvelles 2 A î.40 le kilo ; 
vielles 1.30 ; carottes 3 la botte : oignons 1.50 ; 
navets 125 A a.50 ; éplnards 3 le kilo ; radis 
0.25 A 1.50 la botte ; asperges 4.50 A 0.50 ; choux 
verts 1.50 pièce , choux fleurs 2.50 A 3 ; petits 
pois e le kilo ; haricots verte 10 ; artichauts 10 ; 
laitues 0.50 pièce ; tomates 9 le kilo ; cerises 
8 ; oranges 070 pièce ; bananes 0.90 et 1 fr. 

Pouelts tués 1 SA 90 fr le kilo : poules tuées 
18 ; oies tués 1 6; lapins tués 11 ; canetons 22 f 
pigeons 11 fr. la couple. , 

Kaie U fr le kilo ; colin 10 ; saumon blanc g ; 
soles 39 ; limandes 10 ; maquereaux 7 ; rougets 
8 : merlans 9 ; crevettes 1 50 les 123 fr. 

LE QUESNOY. 10. — Beurre au détail 18 le kilo; 
ecufs frais 0.00 pièce ; fromage blanc 2 le kilo ; 
maroilles 9 pièce. 

l i t u m n au kit*. — Pommes de terre vieilles 
1.10 ; nouvelles 2.50 ; oignons 2 ; carottes 2.50 ; 
écbalottes 9.30 ; petits pois 3.50 ; haricots verts 
ta ; tomates 8 ; haricots beurre 10. 

Légumes a la pièce. - Laitue o.M> ; endive 1 . 
choux verts 07S .1.20 ; ehonx-fleurs 3.50. 4 ; poi­
reaux 040 la botte ; radis 0.5 0; asperges a, 10 ; 
carottes nouvelle* 3.30 ; navets nouveaux »M ; 
oignons 9 ; céleri 0.25 le pied : ails 0.23 l a tête ; 
concombre 1.50. 

Fruits. - Oranges 035. 0.60 . citrons 040 ; bana­
nes 0.08 ; cerises S te kilo ; fraises 10 ; abricots 
10 ; pèches 10. 

Peloter». — Maquereaux s a 9 le kilo ; rougets 
7.50 ; merlans 8 : rate s. 9 ; cabillaud 9 ; con­
gre 9 : colin 10 ; limandes 10 ; crevettes 12.30 

volailles. — Poules 16.ao , poulets 15.20 ; lupins 
l i ; canards 17 ; pigeons 9 a 11 la couple. 

AK1>RES. 9. — a x t i a u z . — Vaches grasses 4.75 
à & te kilo vivant ; 97 veaux gras 675 A 7 fr. le 
kilo vivant ; 10 veau xmalgres de 150 A 200 fr. la 
tête : 170 porcs gras de 7 A 7.73 le kilo vivant ; 
100 porcs maigres de 400 A 250 fr. la tête ; porcelets 
123 a 130 Ir. la téta. 

DOULLENS, ». — Maron* aux kestlaux. — Ta* 
ches laitières «rasai»» 15 • ; vendues g de asoo a> 
»aoo tr. ; vaches Berhegeres amenées 90, 11 udisM 
31 ; de 1.500 A 1S0O fr 

M A R C H E S D E S C O T O N S L 
» a-Tl 

LE HAVRE, 11. — Janvier 567 ; février 
mars 372 ; avril S7 3: mai 575 : Juin 649 ; 
531 ; août 534 ; septembre 336 ; octobre ' 
novembre 561 •, décembre ses. 

Tendance facile. Ventes 900 Dalles. 
ALEXANDRIE, 11. _ Ashooml : Juin 9.1 .as 1 

août atjfl ; octobre S5.90 ; décembre 96.40 : Sejosb 
lanvier 33.35 ; juillet 3273 ; novembre 33.60. ' 

ASTHME 
• S anV SoeUaurensent a—n*dl»1 

EmPHYSÉUt 

I Global i sa Rébaod .» 
".•nattai* w r u e m — n S n e p u n e n t i natna» 
r - * r - l . i P L i c 1 S t . a o i a p . c o n s . l e a . M l a i 
0ALICrlOu*.27.r.fHH» Haas.WH rW ftSn«l.|lanaJi 

LES RECOLTES DE 1926 
Voici les résultats dWnUU» des récoltes de ltM* 
• ? * • r s ™?*î? ensenfsncée 5349.350 hectaJvn) « 

production S3O.O77.40O qulktaux r 

Métsii. - surlace eneftoeocéa S4.450 hectarea J 
production Ps.890 q u i n U u i * 

•Mal*. — Surface ensemencée 792.530 hectares m 
production 7.663.660 quintaux. 

Org*. — Surface ensemencée 690.510 hectares M 
production 9.958.770 quintaux 

aarrazln. — Surface enjernencée 345.040 hecustesa 
production 3.658.890 q-ninTXux. 

Avoir»*. — surface ensemencée 35H.530 lin laaali 
produrtion 52.652 380 qulnUux. 

Mal*. - Surface ensemencée 837.430 hectarea a 
production 3 163.570 quintaux 

Pomma* de t*rr*. — Surface ensemencée 1.43I.1M 
hectares ; production iil.J65.lso quintaux. 

Agence en Douane s Camionnage s Magasiiaafjj 
VAN PELT el OARTEVERT 

2, Boulevard Louis XIV, ULLE. - TéL 10S» 

BOURSE D'AFFRETEMENT DE LILLE 
Journée du Samedi 11 Juin 1*17 

Bouvry-LIlle D. 5.28 ; Tourcoing 7.50 1 Bran*. 
Bruxelles Vergote, 18 ; Comines, 8.23 ; Wevelgbâaja 
Courtrat. 10 ; Auby, 5 ; Fresnes-rlers. 6 Bar-
nes-Marcinelle, 13.73. 14 s Croix. 7 DunkeMite 
ville ou bassins S . Roubatx n • calai» rv ., Si , 
8 ; La Madelelne-Gand N.B. 10 ; Llévte-Brajsaï. 
les Schaerbeck 18 ; Loos-Monajrne - \i.. ,«»-
Dixmude. 16 : Courtral, 10 ; itJjera-ues. 4 ta • 
Courtrai, 19 ; Wasqoehal. 750 ; Ostrlcoort Ton*v 
colng quai de Cherbourg. 6.60 ; Poot-e-VendlsV 
Bruees Burgeoise. tJ ; Blykens Osteade 12.TS : 
Leffrinckouke. 8 .» . Meurcnin-Svrevejrhern 10 -
RoiihalT, 7 , Arraentlère* Pont National, Cli ; 
Vlolaines.comines, 7.75 ; Bousheeques, 8 • Tout» 
coing n S. 7 ; Gand, 11.25 : Isbcrgues 4.50.' 

UdrjTimirte du Adceat EU Ateraj 
l » bta, r t * de r*jftA. nlUL 

U Géiwi i Einiie G E S I . 

TIJOBJB-PEIME-ESPÈCE „ 
\ Créé en 1911 — Direction : rue <a Pas, 3, LILLE 

La meilleure réclame pour se faire u n i cltonsue tldéle 
e u de distribuer te TtMana P R I M B t a > a o i U N t v i n a a L 
ou E S C O M P T E DIS COMMERÇANTS parce qu'Us sont les 
seul* qui pu i sent donner aatlalactluo A te ménairère la 
Plu» difficile. 

Le carnet o l iect lonneur rempli de timbres, donne droit 
en échange A de la marchandise pour sa valeur ches son 
fournisseur habituel, ou un* jprlme A choisir dans nos ma-
tasins 3. rue do pa* L l l i e f 7. rue de Llévin. Lan* 1 121. 
rue du Temple. Arra* j 43, rue de la Paix. Dunksrqu* ; 
• A la Ménagère », rue Saill-Carnot. Bèthun*. 

On «emanrt* a* k*n* «vente dan* *n*au* **mmu*M 

CLINIQUE OU DOCTEUR 
VEAUX OE PARIS 

• Il I E . M. rue /"aidherbe. Tous les Jours, sauf lundi, 
ê.ll.aiB. je s W2-Ï à 7 h. Dimanche, de 8 h. à mien. 

i v i i fv±-A»j i3 i j e » 
Des POU -nONS, tmprry^^--TâuïiV^n. 
De .'ESTOMAC, £2SSfXœm 
Du CŒUR, des NERFS, ^ X " 
Des FEMMES, Matrltas, aalplisartea, «a*. 

Des VOIES URINAI RES, du SANG, 
de la PEAU, 

/ Tt^naEssaft* S . » . \ S OPEHVTIOr» 

T U T E U R S , FIBROMES, 
CANCERS, etc. 

.t-MÉs par le R A D I U M , les RAYONS X 
L e l l o r t r u r V e a u x s e r e n d p e r s o n n e l l e m e n t 

TOI*» LBM L l A O l n p o u r c o u i t i l t e r as 
U â T C D D Î i l i r i f . Ilotel Saint-Georges (Grand'Placel 
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3fcn 
d 'une JeâA°UREUSE 

«SnarwrJ rorr \ cV\ d 'Aver \ t -ore>s • ; ^ < J ' 
sAnrxour p*w O w y dcTérAtr\or\<i 

s i maître cie lui qu'il fût. le Hollandais 
je i»ut retenir un haus-le-corps. 

ja ne comprends | tlUil. 
Le visag-e de Bouillot se contracta d'une 

•Timace ironique : 
— Allons, ne jouons pas au plus malin, 

COtta fois enecre... vous n'êtes pas plus 
M Karl van Oekhuissan que moi le comte 
de la Bouilleri !••• 

D'un regard instinctif, le nouveau venu 
ava.t cherché la porte ; avant qu'il eût es-
<m;>sé un mouvement pour fuir. Bouillot 
lui avait mis la main sur 1 épaule, et écla­
tant d'un rire i ianniois : — • 

— Hollandsis, vous ! Pas phis qu Egyp­
tien à Nice, l'an dernier... Grec, tout au 

Et comme son Interlocuteur, un peu dé­
monté malt-ré tout, ne sachant quelle con­
tenance prendre et s'InquiétSAt (Je ce qui 
«liait lui advenir de cette rtfcçontre im­
prévue, demeurait silencieux. U continua 
bonhomme : 

— Mon cher Arnoldson. vous, l a s des 
as . avoir commis uns gs i fe psvrelue !..• 

Voyons, les circonstances dans lesquelles 
nous nous sommes déjà trouvés ensemble 
auraient dû cependant vous mettre en 
garde !... 

L'autre repartit, et avec une colère qu'il 
ne parvenait pas à dissimuler : 

— Est-ce que je savais que vous étiez le 
directeur du « Cosmopolite » !... J'ai reçu 
une Invitation du duc de Tunis !... 

— Et vous, un spéciaiiste,* vous ne vous 
êtes pas demandé ce qu'il y avait derrière 
un personnage aussi brillant ?... N im­
porte qui vous aurait dit que c était ce 
brave Bouillot !... Et puisque ce brave 
Bouillot vous avait proposé à Nice une 
patite entente amicale, au lieu d essayer 
de vous introduire ici sous ce déguisement 
de marchand de jactuthes ou de tulipes, 
vous seriez venu tolit simplement pour 
vous arranger avec lui. 

— Ah çà ! murmura ArnoWson, inter­
dit de !a sûreté du coup d'oeil de 1 ancien 
croupier, qui l'avait si facilement démas­
qué, • lui, le roi du cajnouflage, comment 
avez-vous deviné? 

— J'si ma police... et elle est bien faite, 
je vous prie de le croire... Vous n'étiez pas 
plus tôt arrivée au Central que j'en étais 
averti... le reste a été enfantin... 

Il s esclaffait, enchanté du bon tour quil 
avait joué. 

Mais, très digne, Arnoldson s'était levé 
et se dirigeait vers la porte. 

Alors Bouillot, reprenant son sérieux, 
s'élança pour le retenir. 

— Vous n'allez pas me quitter si vite ? 
— Eh !, parWeu, orommela le pseudo-Hol­

landais, il me semble an» j c n'ai plus rien 
a. faire ici ? 

— Qui vous dit cela ?... Asseyez-vous 

donc, au contraire... Nous causerons un ius-
tntl»L. 

U s'installa, lui-même dans son fauteuil et 
lui tendant un étui a cigares ouvert : 

— Mon oûer ami, je suis trop content de 
vous avoir retrouvé pour vous &cber ainsi-

prendrez une banque... je vous ferai signe 
quand le moment sera venu... Toujours le 
docteur et le ocaTirnanûant, cela deviendrai! 
monotone tt la chance régulière finirait par 
attirer l'attention... Tandis que vous, m 
riche Hollandais de passage à Paris, t»n 

Un homrae de votre trempe a sa place rvu trouvera cela tout naturel... Vous passerez 
« Cosmopoli le »... et il est préférable de l'a- A la caisse rendre vos jetons et, pour que 
V-r.ii r \ . . m - (Lr., « . . . • _ - ? . . . 1 . . . . . . «w.n /1 . . VMMK, r , ' a „ A - ru»c n o n - i n I n n i A f a i t VClt TO &CI1. voir pcMir soi que contre soi'.. J'ai de grands 
frais U faut que mes banques soient fruc­
tueuses.. 

Ce n'étaient plus deux adversaires main­
tenant, mai» doujc compères du même mé­
tier qui conversaient à cœur ouvert, sachant 
à quoi s'en tenir l'un sur 1 autre. 

Arnoldson eut un air entendu. 
— Elles le seront I affirma-t-il tranquille­

ment, 
— Sans doute !... A condition toutefois 

qu'il n'y ait point trop de gaillards de votre 
espèce employant vos petits trucs 1 

— Mes petits trucs 1... Ah i diable, mon 
cher La Bouillotte, où prenez-vous que je 
me serve du moindre petit truc ?... Je joue, 
au contraire, de la façon la plus honnête -
Dites, s i vous voulez, mes calculs... ça, ce 
sera plus exact . Mas coups heureux sont 
le résultat d'une combinaison purement ma-^^kliulsseii 
thématique, vous le savez bien... et voua 
n'ignorez pas non plus que celte combinai­
son n'est aucunement répréhensible... 

— Evidemment non, se *hata de concéder 
le croupier, qui préférait ne pas s'attarder 
sur le terrain brûlant adroite préparation 

vous n'ayez pas perdu tout A fait votre soi' 
Tée. elle voua versera cùw cents francs. , 
Ça va-t-il f... 

ArnoWson tendit la main d'un geste ac­
quiesçant, n'espérant pas que cette entrevue 
se terminerait si bien 

Sous l'escroc de haut vol dont il avait par­
fois l'envergure, ce grec, fameux par tant 
de coups merveilleusement machinés, faisait, 
place a la canaille de bas étage, au misé­
rable aventurier qui se réjouissait d'un gam 
que dans ses heures de triomphe il eût jeté 
en pourboire aux croupiers. 

— Venez donc me voir demain, continuait 
La Bouillotte. Je n'ai pas oublié ce que je 
vous avais proposé à Nice, nous pourrons 
en causer utilement... 

— Je Berai ici à deux heures... • 
— Je vous attendrai, monsieur Van Oc-

Lea deux complices n'avaient plus qu'à s e 

Maia,'rv3riînie il arrivait à la porte, Arnold­
son se retourna et revenant sur sas pas : 

— Mon cher ami, dit-il en sortant son 
portefeuille, rendez-moi un petit service. 

dans le silence de son cabinet de paquets de , Pour obliger un camarade dans la débine, 
cartes apportées aux joueurs. Seulsaient, au qui se l'était laissé passer, j'ai accepté ce 
«Cosmopolite», nous ne sommes pas des billet de cinquante louis... Il nes t pas très 
intellectuels... nous n'aimons pas les calcu­
lateurs., ni les sauteurs. Aussi, il faut qu" 
nous travailliona en amis... Tenez, voilà ee 
que ie vous oroooac oour ce sotr... Vous 

catholique... débarrassez-m'en, hem!.. . [1 
vous sera facile de le glisser dans quelque 
liasse, et personne rii v verra rien.. 

Bouillot ne put s'empêcher de sourire. 

Il le connaissait, le coup du faux billet 
qu'on jette négligemment sur le tapis vert. 

U répartit avec bonhomie : 
— Mu foi, si cela peut vous être agréable.. 
Il prit la coupure, ouvrit son «offre-fort 

et la mêla à une plie d'autres. 
Puis, en éenange, il remit une plaque à 

son interlocuteur qui. satisfait, le quitta en 
le remerciant 

— .Vieille Inpouille, ricana Bouillot, lors­
qu'il fut seul, U n'eu rate pas une... Il l'a 
bien payé cent francs... 

Karl Van Ockhuissen se dirigea ver» la 
salle de jeu. 

Il s'arrêta un instant sur le seuil avec 
une expression indéfinissable où il y avait 
à la fois du sarcasme et de la pitié. les deux 
sentiments contradictoires qu'inspirait à ce 
grec intelligent et subtil le gibier de choix 
qu'on était en train de plumer 

La partie battait maintenant son plein. 
Le docteur avait pris la banque 
Autour de liramense table verte, une ving­

taine de joueurs se pressaient tandis*que, 
debout derrière eux. les autres suivaient las 
coups 

— Il y a mille louis en banque l annonça 
le croupier. 

Sur les visages passait l'imperceptible 
frémissement de l'attente passionnée. 

Et les phrases monotones, grosses d'in­
connu, de catastrophe ou de triomphe par­
taient de gauche à droite 

— Trois ! annonça d'un côté un jeune 
homme dont les lèvres tremblaient légère­
ment 

— Cinq 1 répondait en écho du côté oppo­
sé un géent barbu. 

— Sept ! répliqua le docteur, abattant ses 
cflrtes à son lonr. 

1 La soi-disant Hollandais considérait l'as- i 

semblée avec le détachement amusé d'un 
homme au courant de tous les trucs em­
ployés pour faire passer l'argent des poche» 
des pontes dans la caisse du tripot 

En avait-a vu de ces cercles élégants où 
l'on volait comme au coin d'un bois 1 

£t c'était toujours la même clientèle L.. 
Parmi la cohue que le tenancier du «Cos­

mopolite » avait réussi à attirer pour le'soïr 
de l'ouverture, on . voyait des étrangers a 
la bank-note lacile, des mondains oisifs 
pour qui le baocara est ta seule distraction 
dans la monotonie des jours sans intérêt, 
des malheureux entrés un jour par hasard 
dons ans salle de jeu et que la passion des 
carter n'avait plus lâchés, des décavés no­
toires invités sans doute pour faire nombre 
ou peut-être payés pour « allumer n la par­
tie et des bouievaixLers connus et honora* 
blés. 

Décidément, ce Bouillot était vraiment un. 
homme de génie dans son genre e t en tra­
vaillant avec lui, on pouvait beaucoup es­
pérer!... 

Le docteur, après avoir gagné la forte 
somme, se disposait à quitter la banquet 
quand le richissime marchand de tulipes 
aperçut La Bouillotte qui lui faisait un fmj» 
perceptible signe du coin de l'oeil. 

Alors, le croupier annonçait : 
— Messieurs, il y a uns soifs... 
n s'approcha et déclara, d'un ton tranV 

quille : 
— J» la prends... 
Bouillot qui suivait la partie d'un regard 

en apparence détaché, tel un directeur qui 
vaille à ce Que tout se passe toujours cor­
rectement rhez lui. eut tout à coup un tres­
saillement. 

Il vanaiL de voir entrer Roger de Lanzaa 
LA tutvrm* 
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